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Une vision nordique : Un Nord plus puissant dans un Canada meilleur  
Renseignements généraux  

 
WHITEHORSE, le 26 mai 2007 — La publication commune du document Vision nordique a été 
annoncée par MM. Fentie, Handley et Okalik, respectivement premiers ministres du Yukon, des 
Territoires du Nord-Ouest et du Nunavut, à l’occasion du 5e forum annuel des premiers ministres 
du Nord.  
 
Vision nordique trace les grandes lignes des priorités axées sur la souveraineté et les 
collectivités viables, l’adaptation aux changements climatiques et les relations circumpolaires. Le 
document ne constitue pas un produit fini, mais il marque plutôt un début. Vision nordique se 
veut une invitation aux gouvernements du Canada, des provinces et des premières nations, aux 
administrations locales, ainsi qu’aux organismes non gouvernementaux et au secteur privé, à 
faire équipe avec les territoires, conjointement et bilatéralement, en vue de donner une 
impulsion à ces priorités et de concrétiser notre vision. Vision nordique servira de cadre de 
référence pour l’orientation et l’élaboration des futures politiques des territoires.  
 
Le développement de Vision nordique a été annoncé officiellement au 4e forum annuel des 
premiers ministres du Nord, tenu à Iqaluit le 7 novembre 2006, à l’occasion duquel les trois 
premiers ministres territoriaux ont renouvelé l’Accord de coopération nordique. Durant cette 
rencontre, les premiers ministres ont demandé à leurs fonctionnaires de développer cette vision 
nordique afin de présenter une vue d’ensemble des défis, des possibilités et des enjeux 
particuliers concernant le Yukon, les Territoires du Nord-Ouest et le Nunavut. De plus, les 
premiers ministres ont demandé que le document Vision nordique s’inscrive dans une stratégie 
globale reposant sur les grands thèmes de la souveraineté et de la sécurité, des relations 
circumpolaires, de l’incidence des changements climatiques et des stratégies d’adaptation, qui 
nécessitent tous, selon l’avis unanime des premiers ministres, une approche panterritoriale. 
 
Quoique l’annonce de l’élaboration de Vision nordique ait été faite en 2006, l’origine de cette 
vision remonte avant même la conclusion de l’Accord de coopération nordique en 
septembre 2003, signé au premier forum annuel des premiers ministres du Nord , à Cambridge 
Bay, au Nunavut. L’Accord de coopération nordique résulte d’une prise de conscience collective 
de la force de la solidarité nordique, qui s’est manifestée de façon évidente plus tôt en 2003 
lorsque les premiers ministres territoriaux ont travaillé de concert afin d’obtenir une somme 
supplémentaire de 60 millions de dollars pour le Nord dans le cadre de l’accord national sur les 
soins de santé conclu avec le gouvernement fédéral.  
 
En mai 2004, les premiers ministres du Nord ont annoncé que les territoires élaboreraient une 
stratégie commune sur des sujets d’intérêt mutuel, notamment les soins de santé, le 
développement économique et la mise en valeur des ressources du Nord, la souveraineté et la 
sécurité, les changements climatiques et l’infrastructure. Ce travail a donné lieu, entre autres, à 
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la production d’un document de travail intitulé Developing a New Framework for Sovereignty and 
Security in the North, rendu public en avril 2005 au forum des premiers ministres du Nord à 
Yellowknife. 
 
Ces premières discussions ont attiré l’attention du gouvernement fédéral, qui a offert de 
participer, de concert avec les territoires, au processus qu’on a plus tard appelé la Stratégie 
pour le Nord. Entre décembre 2004, mois de publication du Cadre de la Stratégie pour le Nord, 
et novembre 2005, les gouvernements territoriaux ont collaboré avec le gouvernement fédéral 
pour inviter les résidents des territoires à participer à un processus de consultation sans 
précédent qui devait servir de base à l’élaboration d’une stratégie tenant compte des besoins et 
des aspirations des résidents du Nord. 
 
Un nombre impressionnant de particuliers et d’organismes, dont des résidents du Nord, des 
organismes non gouvernementaux, diverses parties prenantes, et d’autres Canadiens, ont 
participé aux consultations et ont présenté des commentaires judicieux. Dans le cadre du 
processus, les ministres et les hauts fonctionnaires ont pris part à nombre de tables rondes, 
d’assemblées publiques, de forums intergouvernementaux et de consultations avec les 
principales parties prenantes. En complément, une campagne publicitaire a été menée en vue 
de tenir les résidents du Nord au courant des activités liées à l’élaboration de la Stratégie et de 
les encourager à faire part de leurs suggestions au moyen d’un questionnaire distribué sur une 
grande échelle.  
 
À la suite des élections fédérales de janvier 2006, un nouveau gouvernement a pris le pouvoir à 
Ottawa et les premiers ministres du Nord ont bien compris que le nouveau gouvernement 
canadien aurait besoin de temps pour formuler ses priorités en ce qui concerne le Nord. Ces 
priorités fédérales, soit la souveraineté, la prospérité et la qualité de la vie, ont été présentées 
en août 2006 à l’occasion du voyage du premier ministre Harper dans le Nord. Dans son 
allocution L’appel du Nord, prononcée à Yellowknife à la fin de sa tournée, le premier ministre 
envisageait « un nouveau Nord, un Nord fort, prospère et affranchi des politiques 
gouvernementales paternalistes du passé. » Les premiers ministres territoriaux ont été 
grandement encouragés par la prise de conscience de l’importance des territoires pour l’avenir 
de tous les Canadiens.  
 
Se fondant en partie sur le fait que les premiers ministres du Nord appuient les objectifs à long 
terme de la politique sur le Nord du premier ministre du Canada, il a été décidé que le temps 
était venu pour les gouvernements territoriaux de mettre en pratique les principes énoncés dans 
l’Accord de coopération nordique et de donner suite aux précieux commentaires formulés par 
des résidents du Nord et d’autres intéressés durant les consultations sur la Stratégie pour le 
Nord pour développer Vision nordique, qui constitue une nouvelle étape qui aidera à orienter 
l’avenir d’un Nord plus puissant dans un Canada meilleur. 
 


